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 Homélie du dimanche 5 mars 2023 
Abbé François Monier 

 
Les lectures de ce jour nous invitent à la patience.  Je pense à Dieu qui dit à Abraham de 

quitter son pays, sa maison, pour aller vers un pays que Dieu lui indiquera. Donc Abraham obéit. Il 
fait une prière à Dieu longtemps, longtemps, longtemps après avoir quitté son pays. C'est une 
prière de demande. De nombreuses années plus tard, il dit au Bon Dieu: "Bon Dieu, Tu m'as promis 
une nombreuse descendance et je ne la vois toujours pas venir!" Donc, il s'inquiète un petit peu. 
Cela peut se comprendre. À travers ces nombreuses années, le Bon Dieu a exercé la patience 
d'Abraham. Et Abraham n'a pas été déçu. Mais il a fallu qu'il pose cet acte de Foi, qu'il accepte 
d'attendre. Et cette attente a permis :  

- de faire grandir en lui la Foi, 
- de purifier sa Foi, 
- de faire grandir sa confiance au Seigneur, 
- d'entrer dans un chemin de Conversion.  
Je pense aussi à Moïse, à la fin de sa vie terrestre. Dans le livre du Deutéronome il fait 

comme un testament au peuple Hébreux. Il leur dit: "Après moi viendra un prophète, bien plus 
grand que moi." Et puis les Hébreux ont attendu longtemps, longtemps, longtemps, longtemps, 
longtemps. Et finalement, Jésus est arrivé. Ils ont dû attendre très longtemps. Tout ce temps a 
permis à leur Foi d'être purifiée, pour vivre la Conversion. 

 Dans l'Évangile selon Saint Mathieu, quand nous le lisons, nous nous apercevons qu'il fait 
beaucoup de références à Moïse. Il présente Jésus, vraiment, comme le nouveau Moïse. Et là, dans 
l'Évangile, nous avons Jésus qui monte sur la montagne, pour rencontrer Dieu, tout comme Moïse 
le faisait. Quand Moïse montait sur la montagne, pour rencontrer Dieu, il y avait le tonnerre, les 
éclairs et autres. Là, il y a juste la "nuée lumineuse". Mais c'est pas mal déjà. Et donc, nous y 
voyons ces parallèles.  

Et puis, je pense à Jésus qui est Transfiguré, là, devant les Apôtres. Et de quoi est-ce que 
cette Transfiguration témoigne? Elle témoigne de tout l'Amour qu'Il porte en Lui-même, de toute 
la Gloire qui vient de Dieu. Cette Gloire ne vient pas des hommes. Mais Il la possède en Lui-même, 
parce qu'Il est Dieu!  Et là, Il donne aux Apôtres la possibilité d'entrevoir avec les yeux, en quelque 
sorte, cette Gloire. Mais Jésus la montre aussi autrement, Sa Gloire, en témoignant de tout Son 
Amour, en faisant des miracles, etc... , et en acceptant de témoigner de Son Amour, jusqu'à mourir 
sur la Croix! Dans l'Évangile selon Saint Jean, Saint Jean parle de la Gloire. Pour lui, l'heure de la 
Gloire, c'est quand Jésus meurt sur la Croix.  

Et donc, je nous invite, nous aussi, à voir le Carême dans cette dimension d'accueil de la 
Gloire de Dieu. Et nous savons que ça rayonnera, qu'il se passera des choses. Bien évidemment, 
pendant le temps du Carême nous prions. Et nous sommes plus ou moins réalisés. Nos prières sont 
réalisées plus ou moins rapidement. Peut-être que parfois, nous avons l'impression que le Bon Dieu 
ne nous écoute pas. Nous sommes toutefois invités à continuer à prier, à poursuivre. Apprenons à 
accueillir cet Amour de Dieu. Et entrons dans un chemin de conversion. Et puis, faisons des efforts 
aussi, pour mettre le Bon Dieu en premier.  

Les efforts, nous le savons, Jésus en a fait. Il commence son ministère public, c'est ce que 
nous avons vu, le premier dimanche de Carême, en allant jeûner pendant quarante jours. Pendant 
ces quarante jours, Il a pu accueillir tout l'Amour de Dieu. Et cela a pu rayonner ensuite, à travers 
tous les miracles qu'Il a pu faire, à travers toutes les belles choses qui se passent.  

Je pense aux Saints. Vous savez, quand on lit l'histoire des Saints, il y a des moments 
étonnants. Juste le fait qu'ils soient présents, quelque part et des miracles arrivent, des 
guérisons, ou des choses comme ça. Les Saints ont pris le temps d'accueillir tout cet Amour de 
Dieu. Et donc, cela ressort, d'une manière ou d'une autre. Cela peut ressortir, soit par leur 
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rayonnement, en quelque sorte, toute la Grâce qui émane d'eux. Et puis quand nous sommes à côté 
d'eux, nous n'avons pas envie de faire des choses mal. Parce que cela ne donne pas envie. Je pense 
à Sainte Jeanne d'Arc. Tous les braves militaires qui combattaient avec elle. Quand ils étaient à 
côté d'elle, ils n'avaient pas envie de faire de blagues de mauvais goût. Ils se tenaient bien.  

Et puis, il y a aussi de belles choses qui se passent, à travers les Saints. De temps en temps, 
on a des miracles de guérison, des choses comme ça.  

Voilà, c'est toute cette Gloire qu'ils ont accueillie et qui porte du fruit. 
Nous, nous faisons des efforts, pour nos prochains, comme des efforts de pardon, de 

patience, de miséricorde et autres. Et puis parfois, on en a assez. On continue, mais cela nous 
coûte vraiment. 

Eh bien, quand nous faisons tous ces efforts, que nous les confions au Seigneur, ayons bien 
confiance qu'un jour cela portera du fruit. Comment, je ne sais pas. Mais il y aura quelque chose 
de la Gloire de Dieu qui rayonnera, si nous les faisons vraiment avec amour. Et donc, tous ces 
efforts de Carême, c'est accueillir tout cet Amour de Dieu, pour qu'il puisse, ensuite, rayonner 
dans le monde. Et donc soyons sûr que tous nos efforts ne sont pas perdus. Ils porteront du 
fruit, quand Dieu le voudra.   

Amen 
 
 


